
vions accueillir les abb�s de Ligug�, de Silos et de Ganagobie qui de-

vaient accomplir la visite canonique. Et cet �t� nous recevions des amis

de Metz, dÕArras, de Saint-L�, de Dinan, de Laval, de Nantes et

dÕailleurs. Comment ne pas esp�rer alors revoir � Palendriai tous ceux

qui nous sont proches Ð vous tous, chers amis Ð de cette proximit� que

la pri�re conna�t ? Aux facilit�s des voyages par avion sÕajoutera dÕici

peu lÕagr�ment dÕatteindre le monast�re sur une route asphalt�e. LÕad-

ministration a en effet d�cid� la r�fection de ce chemin tout ravin� en

hiver. Les travaux ont commenc�. Lors de votre venue, en abordant la

derni�re ligne droite, vous nÕen croirez pas vos yeux.

Trois amis de Solesmes ont d�j� pu en admirer les pr�mices. Dans le

cadre des rapports qui unissent la paroisse de Solesmes et lÕh�pital de

Kelm�, une nouvelle livraison de mat�riel a pu �tre r�alis�e. Il sÕagissait

cette fois de trois appareils dÕanesth�sie destin�s � la salle dÕop�ration

de cet h�pital dirig� par notre ami le Dr. Kavaliauskas. Le journal local

a fait �cho de ce don par deux belles photos en premi�re page et un ar-

ticle qui rappelait � tous le r�le du monast�re de Palendriai.

LÕautomne fut dÕune douceur exceptionnelle. Certes la pluie aurait

�t� souhaitable, mais son absence nous a permis de b�n�ficier de toutes

les teintes dont les arbres peuvent sÕenrichir en cette p�riode. Seule

inqui�tude: les deux cigognes qui d�s avril avait �lu domicile sur le nid

que nous leur avions pr�par�, sont reparties le 16 ao�t au lieu du tradi-

tionnel 24. Ce d�part anticip� de quelques jours est-il lÕannonce dÕun

hiver plus rigoureux? Nous accueillerons celui-ci avec la m�me con-

fiance que nous recommandait le 10 juillet dernier le bon Pasteur de

Vilnius : ÇFr�res moines, ayez confiance!È

Nous envoyons � nos amis ces nouvelles � p�riodicit� irr�guli�re sans abonnement. Vous pouvez nous

indiquer les noms et adresses dÕautres personnes int�ress�es par ces nouvelles.

En cas de changement de domicile, nÕoubliez pas de nous signaler votre nouvelle adresse,

sans quoi il nous sera impossible de continuer � vous envoyer nos nouvelles.

Si vous souhaitez nous aider Þnanci�rement, vous pouvez envoyer � notre adresse: àv. Benedikto

vienuolynas, Palendriai, LT-86105 KELM¢, Lituanie, t�l: (370) 427 47 498, fax: (370) 427

47 497, un ch�que � lÕordre du Monast�re de Palendriai. Dans le cas o� vous d�sirez un re�u Þscal,

vous pouvez nous envoyer un ch�que � lÕordre de la Fondation des Monast�res avec la mention: pour

le monast�re de Palendriai.

Sur votre demande, nous pouvons rayer votre nom de la liste des destinataires.

Chers amis,

Le 27 juillet 1405 le pape Innocent VII accordait une indulgence pl�-

ni�re aux fid�les rassembl�s au monast�re de lÕAnnonciation et de saint

Beno�t fond� au Vieux Trakai, pr�s de Vilnius, par le Grand Duc de

Lituanie Vytautas. CÕest dans lÕhistoire de la Lituanie la premi�re men-

tion de la pr�sence des b�n�dictins en ce pays. Nous avons voulu f�ter

cet �v�nement par une c�l�bration solennelle qui devait r�unir un grand

nombre de fid�les, plus ou moins proches de Palendriai.
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Le chant dÕoµrande



monast�re est une oasis

de pri�re, de silence, o�

nous venons renouveler

nos forces. Vous nous

apprenez � marcher sur

les chemins du Seigneur,

� demeurer pleinement

confiants en la mis�ri-

corde de DieuÈ.

Au d�but de la messe

un jeune professeur dÕu-

niversit� avait esquiss�

lÕhistoire des b�n�dictins

en Lituanie et rappel� le

r�le de Tyniec. Le P�re

Abb� de cette abbaye po-

lonaise, nouvellement �-

lu, se trouvait l� parmi

nous. Nous recevions

aussi ce jour-l� lÕarche-

v�que de Kaunas, Mgr.

Tamkeviýius, et dÕautres

�v�ques. Mgr. P. Le Gal,

�v�que aux Arm�es, avait choisi cette circonstance pour nous faire sa vi-

site dÕamiti�. Si en ce dimanche les pr�tres �taient retenus par le minis-

t�re dans leurs paroisses, ils trouv�rent dÕautres occasions pour nous

t�moigner leur attachement.

Ainsi la famille de Palendriai sÕagrandit, notre monast�re devient un

but de p�lerinage. Comment ne pas mentionner � ce propos au mois de

septembre la venue de 170 militaires qui dans leur belle tenue ont

envahi notre �glise un apr�s-midi. Autour de la maquette du monast�re

nous les avons initi�s � la vie monastique et plus largement � la pri�re.

On vient donc � Palendriai de toutes les r�gions de la Lituanie, on y

vient aussi de lÕ�tranger, de France en particulier. En juin nous pou-

Les premiers b�n�dictins venaient de lÕabbaye de Tyniec, situ�e pr�s

de Cracovie (Pologne). Au 17�me si�cle ils fondaient un autre monas-

t�re, et deux autres au si�cle suivant. LÕannexion de la Lituanie par la

Russie au 18�me si�cle devait mettre un terme � cette expansion et

entra�ner la fermeture des trois monast�res mentionn�s. Les moniales

b�n�dictines, qui sÕinstall�rent en Lituanie un peu apr�s les moines,

surv�curent mieux que leurs fr�res aux vicissitudes de lÕhistoire. Elles

continu�rent m�me dans la clandestinit� � mener une vie monastique

quÕelles adaptaient aux circonstances des �poques difficiles.

Ne connaissant pas le jour exact de la fondation du monast�re de

Vieux Trakai nous avions choisi pour c�l�brer ce 600�me anniversaire

le patronage de saint Beno�t. Le 10 juillet dernier le cardinal A.J. Baýkys

nous fit lÕhonneur de venir pr�sider la messe. Dans une hom�lie pleine

dÕenthousiasme et de d�licatesse il soulignait le sens de cette journ�e.

ÇNos cÏurs sont remplis de joie et de reconnaissance envers Dieu,

disait-il, en ce jour o� nous faisons m�moire de la premi�re fondation

b�n�dictine en terre lituanienne. Nous remercions le Seigneur dÕavoir

donn� � lÕabbaye de Solesmes le courage dÕentreprendre cette nouvelle

fondationÉÈ Il poursuivait avec les paroles de lÕAp�tre : ÇR�jouissez-

vous dans le Seigneur! Oui, r�jouissons-nous, parce que, chers fr�res

moines, vous nous avez apport� un don pr�cieux: le t�moignage de la

vie consacr�e. Pourquoi entrer au monast�re? Pour chercher Dieu et se

donner totalement � LuiÈ. Et il poursuivait par un souvenir personnel:

ÇJe me souviens dÕun vieux moine qui avait �t� mon p�re spirituel. Peu

de temps avant son d�c�s il me disait ces paroles qui me sont rest�es pro-

fond�ment grav�es: ÇJÕai cherch� Dieu toute ma vie, et je Le cherche

encore. Maintenant je pars Le rencontrerÈ. Son visage et ses yeux

rayonnaient dÕune joie paisible. JÕai compris ce jour-l� ce quÕ�tait la vie

consacr�e: une recherche du Dieu tout procheÈ. Il faudrait citer tout le

texte de cette belle hom�lie. Apr�s avoir soulign� le r�le des monas-

t�res dans le domaine de la liturgie, de lÕ�tude de la Sainte �criture, de

la direction spirituelle, elle se terminait ainsi: ÇTous nous cherchons

Dieu, tous nous cherchons le sens de notre vie. Pour cette recherche

nous avons besoin de guides. Vous �tes nos p�res spirituels. Votre

LÕhom�lie du cardinal


